
felMMore. 
Le malheureux. I l Smet avait lui, eomplé 

UmHt disparu et hier toir son eorpe n'étali 
M» encore retrouvé. Le ptevre mère de l'In­
fortuné jeune homme est dans un désespoir 
profond. 

Plusieurs personnes sont partiel eur Ifli 
lieux da l'accident. 

On espère que M. Decouvelaaxe qui a 4M 
•laite hier aoir par H. la docteur Brunat a* 
rétablira promptement, 

Uaaaéa 4u 

ix bleiaea mlli-

Dabomey. — Ua 
St~Joaeph. rua d i 

_ . <ar joua/ certaines 
p'àcea da théâtre, et procurent UIÙ.I d'axeallabtu 
—'-'M aax aoitètalrea da ee eei ' 

-nlètwme t il» Tien Mot da 

ta i ras noaa a 
Oonc*rt pour 1 

Soupe de jeune* 
oui* FaVi. 

» pièce a tU raadi 

petite poer roi tenir renommer 
•ait sus état repréesntationa. 

LM non»hreu,-es p+>raonnes ei 
am première» réunions ont di 
anlatee da Toalolr biao Jouer i 

••• .L ( 
uencs qui i ' ïpraa-

ifiêcheaa d'aaala ar 

Importante, pa 
permettre d'envoyer 

•oe iè tè de secou 
Toua uointiendrc 

préeent u ion du 3 j 

aore' . A noua di 
illent_ générai t'odds 

. Nmia 

pour remplir 

3 fr. — 8aa 
Oopeui s e procurer daabillai* CUBE 

- - — i N tionma 
. Qrimd Plaça. 

i Deçà*» («citer, i 

R O M iJ. 

VILLE OC TOURCOING 
•aillai ***• Vêt»*, plaUM Le v e r r i e r 

Jeudi 30 courant, a 8 b. 1|S, bur. A w h. 

GILLETTE DE NAR80NNE 
Opéra comiqu* en trois actea. 

Ilaaveaax. — La m»alqut 

CbaiD à 6 heure» 
a contour- da i>lui _ 

Noua ;.ubb>roDs ul'erie»r*i 
Ls.eoncertaer» suivi d'un 
La pris, du cachet eat tUé i 

lancbe A5 janvier pro-

La r«pr«s«ntatlon du Faut* a au lieu blar 
levant una Halle comble. 

Décidément ta courant y est. La public ra 

Tôle de Marguerite, «a trei gros succès. On 
l'a fréquemmeatsppiaudjeei des latiUUTet.de 
rapp-1 M aoit méeae produite à diverses 

. chanta Fauiï avec beau-
goût partait. 
le personnage de M*-
fols de plue qu'il était 

LDalaqu-Tii.'re 
h dataient et un 
! Cobalet. dans 
(o. * prouve nu. 
i habile chanteur que bon comidi 

A.vac de p-relis éléments, le sucées était 
certain. H convient d'ajouter que floua avons 
enfin depiis hier, un corp- de ballet. 

La» huit danseuses engagées par H. Oscar 
Patil ont produit une très beureuae imprae-
•ion. Elles ont été 1 objet d'un doubla rappel 
aprèe 1*- balïat du Valpurgie. 

Vraiment, ce cimplém^nt manquait a notre 
ecène et .1 y a li.u de féliciter la nouvelle di­
rection d'avo r coiublé un vida dont l'etlet, 
par In étant, était désastreux. 

Le trio fin <l de Fatal a été l'objet d'une 
«balau ravise ovation. 

Ea préeenee de ce «accès, le Grand-Théâtre 
«•donnera Faust cette semaine; probable-
ruent jeudi. 

LE NORD 

i l ïOET HÎSTËBIËDSE 
DE MARQUETTE 

N o » val ex.-ainen d a c a d a v r e 

Hier après-midi, le parquet «t MM. las doc-
leurs Cs*tlaux, DutUleul, méleoiue-légiBtes, 
ertMaseon, de Marquette, ea sont rendus, i 
trou aeures, A rampaithéatrs aie la Faculté 
aie médecine pour axaminer * nouveau le ce» 
devra d'Hélène Lhommn. 

Aria suite de cette nouvelle sutopsle, M. la 
docteur al a-isou a reconnu qu'il s'était trompa 
ee qui «ta t dû, du reste, aux mauvaise con-
dltidne dans le.queLes il avait vu le cadavre; 
la nuit et dauB un terrain noueux. 

pat été malmenée 

justice * 

c un premier point blrn acquis : 
i au viol. La mort aérait doue , 
a l'avons déjà dit, naturelle, ou 
It été ocenej onnée par le froid. 

A dire que la pauvre folle n'ait 
; l'accéa de deliriu 

VALENClETe^NEÀ 
Cow&é. - ' ta gardes ch mp̂ 'rea 

Condé oui anW un rftnmnmer 4 IR rmnp»gnie de> 
tmui'wayB A va, e'irdu Nurd Pteavet, aujsl belge, 

• 

t>t in«tivirtii e»i inmliê de vol an t>W-judieeHe 
M. Haffinalle. débitmt de boi> 
ècroué A la prison de Condé. 

C A H k i B A l 

•Voira ftaaM. ~ Hier, Parmeatiar 
-omod-urde (slnnca. demeurant dans 
s Brasae à Caatalna. a été trouvé 
JOIR A la Faite, aur la ti 

B bomsoti i . Pic 

Kraucoi*, ra 
une espèce i 

Fontaine. 
On >upposa qu'il 

i Faite, 

SUCCOBM i 

territoire de 

eongeatli 

Romeriea. — Trois vola viennent d'être 
e commune : cbes M. l U u i r œ M 

Mmea Led.'ic Bruy»nt et 
linge, chemises d'homme* de 

îmiue* et d'enfanH. mis A curer dans un jar lin, 
V e r t a l a . — Samedi, unefi l l-t ie de 13 ana. Irma 
erré, oipiiel ine, placée par le bureau de bi 

ance cboi Mme veuve l3eud>>n. a fuit main 
nr u n e petite aomoie d'argent dl-t'oe^e dan 

Proaas-verbal a été dressé pnr elle 

arrivé d'en preadre de 50 A 100 et ev*me plu> a a 

Maie la place s'épuisera rile si peuplas qu'alla 
soit car le Perebs aa fatigua pas la paUenc* d a 
pécheur, el le merd de anite. 

Lorsque voua voudrai voua dépleaer, faites la 
donc en c o n t i n u a n t s b lire al an faisant A chaque 
aecouaaa avancer votre branleite de 90 A au eentl-
toélrea. La manœuvre ne nera pas souvent répétée 

| I . e Brochet mord aonvent A cette pèche, mais 11 
coupe la raeine A moine d'élro piqute sur le bord 
«a»** aTuatiie. - • _ -

Ou peut parer un peu A est inconvénient su mon­
tant le banuçon sur deux racines ss-eaabloes 
Butin noa tordues cela n'empêche p u la Percha d e 

i le l le pèche A la branleite est poettivemant oser-. 
retileuae. Quand le péchour >ait trouver l e s an-

i lea Perches, il peut, e a 

Je [mil .— aanB raquer de pisser pour altérer l a 
vérité, parce que e'eat connu dans toofe ta contrée 
et il y a eu dea témoins.—voua affirmer qu'il m'est 
arrivé de prendre, A h hranirt'e. en 2 heures de 
i«mp« environ, de 2 heures ù 4 heure* da l'aen')* 
midi, eu rév i iar . l i i pwehea. Bina IMUJCT de phnro 
l'en avais 14 kiloe 

E' ni'fl i quo pendant la dernu'ie i ^ m i i " - irs ••. 
n'x'lAit plus, il fallait plu-ieur* et laatee peau lr>u 

Le mm dllaiitmont-Grattlères 
t n ii-Mi .itfjuei a a s a a e l n 

Iwbr ne p»a "ntrar^r 1 action de la justice, 
nous n'a vont I>HH voulu, an rnUtant lea s veux 

Deorond H d« fîUevs, iiarler 

tne1, âgé de tSao*. seulem. 
S.j]e; lielpp. iiinHA d«o '«>n paye, il 
n,h^ [-ru aof» le mup des 1 ns françaises 
ra ju;(.' ;..ir 1̂ 4 t r i h o n e u i bUBJ B, 
Le pjtqjtet d'Awatwa trjmsiiit'ltra eu co 
.(m* •" ! s •. •'• i iicesB*ift* pour élab' 
i enliitiiii'tr, |uii une oonfrontation au 
u autre Us de.x (rimiaels A la front.ère, 

iveat les magiBtr«tsd*s d«uv. *>«" 
Ut'grood, qui BOuQre be»-i^uui 
la synoope : on l'a cru rr»Ar' H»] 

repris connaieaaoce il ua ve*»t> aja 
sus aBeure-t-on, u'eet pi 

question d'heures. 
Quant A Claeys, depuis ses aveux, '1 pleure 

beaucoup, surtout la nuit. Il passe une partit 
de ses journoea A faire des band set, depuii 
qu'il a causé le morteaii, il a contracté 
tic 
de la tête. 

solidement ? 

branle meni 

qu'elle tient encore 

Bombay i 

D i n i K K R Q l R 

it parti de Bombay la il «lèutùtu-e 
u* (attendu e.. janvier). 
.nRlals « Drydeu • est rarti da Las-

Duiikerqun (: 
ateamer angli 

PalmaB 1" tfï écflinbra <<e La PUia ù [1 tnkerque 
is pour ltitunaix, Tourcoing, etc. 

(attendu du 1er en S f é m . r ) . 

le raquthot de la Plata. — ' e ateamer Pampa 
a Oh wurii-RAiini», xttente MM. Collet et nia •" 

est en ré i 

ént^-Ayres et ds Montevideo 

irdl l l 

B A 3 lie 

. . . C d e s " i f r 
pour Lille Ttoubaii-Tour-

PAS-DE-CALAIS 

,,lle, appi 

Immédiatement, les 

Satat.Sauveur Une meule 
M. Revillon, cultivateur a 

pompiers, venait eu effet da prendra 

très du foyer de 

rivèrent de toui 
u A préserver d e s m»u)ea toute-
in l iansar situé A quelques me 

importantes, sont couvertes pai 

niatre parait être 

meule. Il est i robabl» q> 
m prudence do fumer et que le feu aura été roui-
uniquè par le • culot » d une pipe mal éteinte. 
Parmi lea notabilités arrivées lea premières aur 
M du eini ••«, nous avons remarqué MM. Len-
et, adjoint au maire, le capitaine de gendarmerie 

affaire rt'i 
s'agit d'ut 

La pécbe ea eau douce 

CONSEILS AUX PÊCHEURS 

Ler PeFohe (suite et fin) 

le leieaai 
|wirche é 

Li.,1,:,.: 

Je dis a 
mordent l< r»n4ra les premières', 

<( .< 4m petites r'eat 

rnlireu e. F.n dehoi 

muie le président et le secrétaire ont ! 
pie de lMr visite sut pîchiura de Marehietutes 

la Société est ou bon»e voie de formation. 
eau, il a été proeeCé A l'inscription dea menv 
i de la aociélé des pécheurs de Condè-eur-lTJv 

mpoiaonneura, DH 

•T. B U L T É Ï 
3 5 , rue \euve, i ROUBAIX 

Acheta et vend A forfait au comptant tous 
1res cotés. 
Paie un mois avant bru* échéance lea cou-

toos dont le coure est ofilciellem*-nt connu. 
Renseigne gratuitement sttr toutes les 

alrangers 
tirages français et 

ORDRES DE BOURSE 

lMi.lMle:*, B f o n c l a l t e 
Ces deux terribles lléaux qui fournissent 

cbii'jue année un tel appoint dans la etataetl-
le la mortalité, ont fait l'objet d'une étude 
spéciale parle docteur .Ttiles Boyer, ex in-

des hôpitaux. Réunir en une seule lira, 
i de KM feuillets, Un observations sur 
atadies,depuis leurs causes, leurs symp-

loujt-s, leur» diagnostics, jusqu'alenrreméilt», 
neltre chacun en mesure de les éviter, et de 
>s so'gner lui-meme.T«l a étale but de ce sa-
aot praticien. Il l'a fait dans un style qui, 

quoique médical, n'en est pas moins A U 
portée de tous. Des milliers de guérisons, 
même drfOs les cas où la malade était cou. 
lanmé par les médecins, ont confirmé le suc­
cès de cette brochure. — 1 fr. 7», lib. Dtirboit, 
3S, rue Rochechottart, Paris. 0313 

PAIEMENT I M I S 
Le Crédit Lyonnais. Agencée de Roubaix 

Tourcoing paie des à préaent et sans frai* 
tous les coupons A l'échéance du 1er janvier 
1*93 dont la montant est officiellement au-

ARRÊTS SUR TITRES 
Le Crédit Lyonnais cornent des avancée 

eur rentes, notions et obligations françaises 
et étrangères. Les prêts sont faits, même 
pour une très courte durée; Ua peuvent être 
renouvelée. 27.39.Md.'ij-3tH0 

Una liberté nécessaire 
Un spirituel médecin 'a dit q<ie la t l ibel lé d u 

ventre • était la première do* libertés uét«*aair«a. 
Il eut bien évident que lea digeetione pénible». 

lea enibarraa «aitriqniti . le manque d'appétit, en­
travent coaaiéefaUawant la liberté d'action «e tous 

L'uêtm de la pondre lexet tve Boeber rétablit 
les fonctions dtBestlvea, ans toute leur intégrité. 

Facile i t "grèable A prendre, elle n'exige aucun 
régime, et rend d ' innombrab le aervice» on préve­
nant les tooe t jutiona si ft inuyensea A guérir. 

1 n Poadra ttoehir BGt la meilleur leaiè le coanu 
pour Mifritcbir anasi promptement. purifier, et 
mém», p ^ r e a n i s a f A c o n t i n u . dépurer M «ang â w 
ou v i ce . '#0 ln empl i quotidien, un piévennut .•! 

D tiURGGKAEVL 

icride. Desaii. M - Valérie Declercq, Alielgbam 
•Jeanne Laboureur, de Crouy. 71 — Jesa-Bap-
ste Harbieui, Saint-Laurent, cité fct l'rançoia, 2 

' Pillant, Darbo, cour Tiberghiea, W -
tel, Uecrèir 
, - Biam 

Campagne — Dutria . 
lopol, 95 — Clolilde Serneels. SI a 

bail — Henri Vandeput 
i Debuvaachere. 19 ana, nséaafSre * Roa-
*»nri Vandeputte, JJd ar-

t Anloioetl* Begird, '& 
«delol, M en- amplov 

t Marie. Dubart. » ana,> f- * c » ^ x 
Pas! Bedelol, M en- amplejé eu tramway 

Marie Dubart. '& ana, t. ar. " 
VaiidrrtHrka U ana. bouche., —r 

Jtïnue CotleaUr, 2i ans, sans pr„ Wattrclos. -
i, apprétenr, Roubeix et 

-Edatsed 
Flore Ca 

DAaiTébourgeoia, Ifi _ _ , 
Ho-s Ouettle, aVJaae. bobln^uae, Ltere— Edmond 

- d'Avelgbaai. «M -
- k d u ï l i ' ' ' 

. 1 tV.i 
J dusaïudat i:iè«iei 
, 1 W. t'aies 
Hicl.lsndl :i. ana. fi 

.,-.„, i, „,|.Jeef, aiL-uTnle IVpp.t l -t 

.ma» do bile, de glairari. viequnsi:.' -. : 

Las per oaasa sujelti» BUS bout.mt 
*r!'e'. aie., doivent la prendre d'une 
iue :au bout da quelque tempa le u 

i fraie, et la peau -ouple, r - -
fjre l.xatiT" Réel -
e aucun légoiit, a 
,'OUB la t.JO.e ÎIC 
loua coux qui, i 
ô pli l u r e n t pas 

\ n u i . . i r , i i . H ar.s, tiBeer.i-..'p,'me 
Tsie* V«tbo*v», «7 sa* , trfenr. txi< 

l ' i .-re d- \\"-b-\r. <•: h'l„ra l'.arbon, il •«,*. h„U 
,cu-e M '•• t î h i i l ' a DnjardiB, 88 ana. u.oca-
iiei-ii. Ini>ri'"'uv et Kloi,; u^urdon, !•> . u a . dé-
nuauM. u n *H f-riao, EU - François 1 syami, M 

" IJUIe, 28 euf, j - . :raa-
* ' > I I , M » B > , 

» FUcon aeVfeaAfa 

l'e;pn 
iate Balcaeti. 

*\ ans.éplu. 

i boulsnerer, plac 

LM COMPTOIR D l G H à K t ) » 

A. Pajot et Ch. Lefebvrt 
• • I J I A U 

«»»e HaiKmaie,**^* ,*, nu *U la fiera. « 

F A I a l tons las ooupona fraaçals et atraa-
gars doat la Uua eat oi&ctaUement coanu 

<•> J o a r a aivamt laatr é c h é a e e e 

ACHÈTE ET V Ë » A FORFAIT 
tous titres négociables 

T I T M B S C U M T I I aaaarftCK» 

ORDRES DE BOURSE 
* Paris, IJlle, Bnnellea, aie «avec londtUoaje 

particuiiaree. 

gnrsïlss i le Jjtatu 

~ 0u'a4*tl donc, le gro 
t el irai d'ordinaire, il a un 
l dirait qu 11 broie du noir. 

Dans un café du boulevard. 
On causa Panama : 
~ De 1a lumière I Encore de la lumière I 

Toujours de la lumière! s'écrie avoc une J'i 
rouche énergie un Dunton de ladécaienc*. 

— Comment 1 fait un vieux monsieur d'ui 
voix calme... Vous trouvez qu'on n'a pt 
«fusainment riaeeeW f 

•ROLB-mitoa. 

:?iï:, iLiT^ySS&S'HSATB!K: I = 

i .i Inurcoiti 
ja de I r ; 

' ''•« ' ' . jo irnaiier, rue Uaaae-Masure, 
l ' i ^ t t l - , ^«igneaae. n e Das-*-Ma*ure, 
i-t! i lérens. t isserand, rue dû l'Kf-nule, 

4 l • iMi-e s.i ieaeuae, rue Dsrreme, 17] , 
!t(fnua«, •_'(', an^, garçon de magnsin, 

l t . 7 e t M a r i e i r n , ; JTWZmT*^«roé 
i o — Pauline Kuoenu, i i ana, e a j a g i a g 

du 1,11.., 

SPECTACLES & CONCEPTS 
ion de' 
i Bol^ 
ert org: 

Kvinlion des anci- ua C-lèvea île l'éixila 

e aaJIe du cmtè Panier" OU le roncerl iivail lieu 
t absolument bon lie . l'éiènxtit féminin j tjuuu-

Le programme a M suivi en tous point* et tout 
las numéros remplie A la eitiafaetion générale. 
En somme très beauooncert sur lequel noua revien­
drons demain par un compte-rendu détaillé. 

QitgtUUU Au gpêcîulti it Ço&atU 

&rand-Théitr* de Lille. - Bureaux A 5 h 
Rideau A S heures. — Lundi Ski • /.-.< i 

l'imt. opéra-comique en 'i actea. 
main mardi 97. dernière repré*ea'aHon, 

f*KT!TE OORRESPOrlDANOB 

dant des réduclia m engs^éi de \ 

La FA r. noa. 

'naMHaeaaaaaaaaaaâMaas 
0BIT SOLENNEL 

Les per3oon«*s qui, pir oubli, n'auraient pis rerii 
le leUred'mvitaîon d'assister n l'OHIT SO KN-

NEL Dl' MOIS qii aer:) cél.-ové eu l'église S-lnt-
Jeen-Baptiste, le ' 

trois quarts, 

Aaaatiiaie 11 O S s l \ | 
décédé d IPvubaix, le g novembre Wl 
Roixai.li'-M'jitiéaie année, sont priées da c 
le présent a 

i ODguna-Haies — .l . -Ba 
aaaon, t S a n s . maeon, rne Tat 
•rtt>t*rtt'n. 24 an», a o i ^ n c j * . lue urot 
Pierre Jnjmi t . 2ti enn. i m ployé au 
r, Labruvère e* Juliette L*a.ifTre. 9( 

gueuse , Meyeibter, « — Albert Nocli 

M e t J u l i . 

encolleur. Cioi 
s de Cor-dé — Jules 

« &otonk 4 £ 
•a supériorité sur AU 

dron a é t î r e c o n n « U U U U 11 U N 
par tous oaus qui «a ont fait nssre 
La botte : 60 Ce» I iMBfei. eues lue l'ii ar m „iea 

*f«ffaT, tur la lUMée t 
lasasurejaw L. 1 . en rouge. 

Adresser demanda i.ai poste A U 
mecjel.eBeuf, àByyunue. 

i entoure la Bolle, 

I fVUE HEBDOMADAIRE 

minée pat les évéïieoiri i*. le déaarrrH c 
fini par dégénérer en puni 

Ije !i0|<i a f i ea •'•tre dt*e< 

t ; la Bourru é.ant do 

- * il ; l'effartment génèr.; 
'arien A redoute 

de nos arasai politiques u reculée » Sn.ièO. 
h Beols II tienne q 

___ .liées politiquei 
L'Extérieure a i.er.i' 
t Ull'f: 
I.'aejton de lu Hanque Je France 

I e Crédit F' 
UW un placei 
éme qu'il ne 
1-a flanque de Paris. e„ tenant compte 

de hausse ù la première écli 

«a um 
A o (no a 

"•• qir 3é fr. de dividende, 
aria, en tenant compte dee *J 

He qu'elle Ji-li-;i. ern en janvier, olfre i 
Jarge de haussa i l-i nr«an,Arn enls 
eeuoufr, 

-t traitée de 4!i. 
» novembre a 

La a<«Uté générale 
Ses Mnébcca nets 
:l.ftne.!W fr. 

Le u * U n J j u n a a m 

iiiarci.i., il varia de Ttit 
L'nMiBî'iien Bevrou 

lient • M U é at5. I 
r o . t b b . m a e du 1er 
de iOÔ \ i'Jt framn. 

r a 4 a a > A 7 6 ( 
La part des Ronfi'.»» f| u 

i ç t i œ a ï u i v i e * u e ' * J J i l ; * J O . 
Les nhdgHiioea Peerto S e n t i Msrta s o i : . , 

eur A cause 4e la plu., value que l 'oi m i t e 
' '- - a c t u e l dei'4i'; ni s . 

chemin do fer d m 

y.A MAISON BECONFIANCE 
rtogerl» a . • a R T M a T T A i j u | a j | fBaaad 

lEUOBTOIaVOTÉa^Ôw 
'WGABIXe^ftk f*1*' •»*. 
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Bureau du Journal 

Rue Verte, 56, TOURCOIWG 
Trta tau l ' u n i « . C | . | . 

La lui» ï i renl,'« r, 5nv.lonpct n -,. 
- MfeoUl.-Siuiï .k.ppe«.: ' " O U 

EBretopr' « ij IMM à fi.ftl Ir c-hi 
Kn...lorp .» . ] , „.„||„U1. 4 | K j» 

K»w!,.,.l.«« vo:tfcs » o.»5 ] , Cr" • 

™ S f 1ANCK - o _ P E U FIXE 

VETEMENTS POUR H O N K S I E I F H T S 

THIÉRY aîné et SIGRAND 

Jl.viHjflUeLawlJrV'' 

A 

4fBSt^att 
AW 

I»p. <• lo.mri l i f i t 4, i »» ,^»^ J ^ ^ 

ettliUMOD lis VAvenir it finohaix-7tntrcùint M 

Fusains te la mon 
•*ierr» ELZÉAR et Ptut COSSERET 

DELIIÊMB PARTIS 

Annie, un peu fatiguée demanda i rester 
dana sa ebambre, favorisant Kans s eu douter 
le lête-à-tétf voulu par 1» courtiaafta. 

11s partirent brae dsssua bras dessous. 
Nos lecleura n'attendent point l'oiseuse 

eWnpi ion de Oreat-House, noue avoua déJA 
«tanné une idée i-ufUsante du eadre où évo­
luée* le« nouveaux personnagos da aotra 

Ce qui plue qne l'énumération des merveil­
les du domaine importe a connaître, «eat 
i'eltitude de Méa eo w premier engagement. 

Apres une heure de promenade env ron, 
alauguie par la chaleur à laquel 6 àMilapn 
«lie ne e était point accoutumée elle e ap­
puyait davantage aur le braa de riraéthstfO ai 

itait que par moments • g la moiiant 
e bras tremblait 

Maiaelie n'eut point l'air da s ea eaaari-

Depuie quelque temps déjé le banquier lui 
avait aalamment débité tous lea madrigaux 
ejae la situatloa comportât. Méa tout en y 
tapaadant par dee eourlree raatenalt too-
Jeurs la conversation aar le domaine qne 1 oa 

-^ÀJhldtt-efie, depule aaaj Je m» mvmim 

\ 
ù voir • l'i;i'- je comprendH. Mot qui ai ton 
jours mené une existence modeste, je eom 
prends les enivrements de la fortune. Quel 
bonheur n'est-ce pss de sentir à soi la terre 
at>; laquelle on marche, le sol que l'on foule 
et de i l dire : Tout cela est A moi 
lestes. 

— Sans doute, reprit le banqi 
fortune crée en ce pays 

Lorte de féodalité; 
elle est A moi comme vous ,B djaiez 

eane conteste, ne croyez point que j'en jouisse 
aaaa aréoccupationB. 

— Vous voulez p 
dure et A dresser d 
qua> 

— Ouf.,, mail je (effeussi allusion à au 
tre chose. Ge n'est pas le brasseur de mil 
lions (comme vous m'appelez) qui s'inquiéta 
de moi, c W le propriétaire. 

— Je ne comprend» pas. 
— Voua allas compteudre. H* etoreg pta* 

que lea naturels du. Pa?e voient sans envfe dre e 
les r.(*eeaes .Je t/rfral-IJoase. 

-r La» propriètuirt» VOUUUH son} vos aa-
aanxlaf . 

— Uon I eux ca sont mes envieux tout au 
plus, enoore oachent-lle leur envie et se dé­
clarent-Ils meaamia. Maie eur leura planta­
tion* Il y a une fraction de colons marrons... 
c'est de ceux-là que ]'a à me défier. 

— Que pwuveni-ils coutre vous? 
— Que sals-jeT 

Irgipdriea-vouB quelque embueoade? 
'louaient dans une tenta-ce(L»-TA,ll . 

trop. Mai» il est, surfont ici, d'autres moyens 
de nuire. 

— LeaqusIsT 
— L'ineendle, par exemple. — Sui>po*ez 

qu'une torebe criminelle porte la fla 

plantation et dévorerait tout au ras du sol . , 
en admettant bien entendu qu'aucun secours 
ue puisse être porté en tempa opportun. 

— C'est-à-dire ? 
— Si on ne s'en apercevait pas . . . ou si on 

s'en apercevait trop tard. De l'autre oMé de 
la forêt de Ifsnguier? et darbies A piment 
qui s étend devant vous se trouvent dea ar-
br»3 d'essence résineuse et cela llamber«it 
comme des torchtsl 

En écoutant ces détails sur une catu*drophrt 
possible, Méa ea ien,titit un petit frisson A 
fleur de m a i . 

— Oh 1 dit-elle, je vous «a prie, parlons 
d'autre chose 1 H me semble que rien que 
d'évoquer l'idée du feu, de }*l»renJi« 
l'attire. 

Le banquier sourit. ••» • -
— Vous dtee superstitieuse* 

Super»titieueef... peut-être.. 

elle. 
ntle irrésistibteii 

Après avoir tlatté le ciéiu-, dans su fortune 
Méa voulait tlatter le père par sa fille.] 

..Ile reprit : 
— C'est une bien charmunle oufant qu'An 

jo crois que je serais presque su 

c'était d'une voix I-V rumen t eypweeèa, lad 
té, donnée A i rement tremblant* que le banquier lui dit : 

ra matelot - Annie est une charmante folle qui aur 
ttirée vers] bien b.'BOin des conseils dune eugaa&a Mai 

tef longtemps A Sp; je compte que 
- J'ajoute que je voua demunJa 

grâce de revenir, non seulement pour ma 

— Vous, mad» ,uit. 

ea s arrêta *L daeseln. 
Maieellalefltda «tçon a re qui SmttrftoD - î u w i £ i S l i . ! , 
i-nnrit o* ami Hous-entendait eetU bruaaue «"en arjainiaiia co 

— Xoupaa... et j« ne cherche même p«i 
ua madrigal. Mais enfin... malgré notre 
dlfWreuca d'agw... je sens que je l'aime 

— Je suis heu "'ix t L Grtr d 
fatal-
estime à volro juste valeur, heureux, 
fille, juaqu'A présent ' 

cofuprit o* que soue-entendait eette brusque 
interruption. 

Sous le regard du banquier, la courtisane 
lissa les yeux avec une ptldétlf adorable-

ment feinta. Ht ce fut d'un ton volontaire­
ment gêué qu'elle reprit : 

— Ceux ù l'atTectiou <.U»que,la je auis sen­
sible. 

Laïuourpropia du banquier sa trouvait 
care-.Be par ce demi avtu sorti d'qne SUSB! 
jolie bouche. 

— Kl nous sommes de ceux-là T 
• Sans doute, monsieur, n'étea-voue pas 

lia p ^ mon aurteT 
i dirai et elle vous a peut-être dit elle-

le père d'anaie, et 

«ontrtfaT 
,udi . i 

hftiasaat la voix, le «eatiment m; 
et queja n'ai je CMÎB jamais reeae 
dun gtendreeptet r,o,.rtant de cb 

, épr. 

iémnlûo 
i'a pMnt pu «ni 
de 1 affection tén 

aa métal . . , 
pfra Méo, qwa ja p> — Pauvre enfant 

raie »aUsta4te, s'il m était donné 3e I 
Hèojrllen. . 

La eourtiune iel encore Usa de raie «4 
avaat éoonoé c-t.o proposition fit une réli-
ceaoe adroite : c'était son système. 

— Je veux dire, reprit-elle, el je pouvais 
l'aider de mou expérience de U v:e etde ma 
sympatbi<? dèvoui-e. 

Stnitbaon vins /mu encore quM ne le pa-
ralsanit regarda*! MÎa qui lui souriait. . . 

tout en clmiiMi inf am-i Ile étaient arrivés 
àanear.ito de researte gigantesque où dea 
plantée et dea fleur» rutes verditsateat et «m 
baumaient. L'air finit chargé de senteurs pé-

U èttttt (lésormni 
resse à laquelle kl 
d n'tivait fait, a n 
-Cii capetulent allait désoruula régner 
contesta et avec nae tyrannie absolue 

CHAPITRE IX 

rétlochu longuement aux incidenis d« la jour­
née. iMe le premier engagement, tel un SS. 

S'.ÏÏtt «"•"«•'"-«-a* « * C -
N u i , ton <i%ornni, le pouvoir ,ccoii,D|ir 

le plus i , s i AJIÎ al» M ïoaltlt polmt S . 
tomn « la i ,1. , . venjetuc : U l i M i r J 
«yuil m i u en pr*,.„<-, de Jetnne Coi lri,. 

h'.'f;. iî """l1 f ""^rr «•"•i»mr » 
rr.mr po«ir su rintlA ai t. m.,.« 
trmile,. on 

Auwt le lendemain, en etten.UntleS 

•t Met. sent.it que Lue peur 
«Tilt JIMII 

u m d , Jign.utl 
Mail M « «t»K.ltv.p M,,uji,n,B,nl femra. 

îur ne p u » , t «.n'en parlant «in-i s,uni,-
011 In troaraiit ou ne trompait lui a i m e 

pouvoir de leneLanla. 
ait demande, aluqselle ' plue fn 

- 1 , 4 
malion où je suit Team 

rlTale t., _ 
1ère trop longtemps roateem. 
emtin, en.ltenaanlle 

(tes la crémière heure n a i r , 
qui »'«ttit |vjue 

lonn«î|.e|l»|kbre 

' » » que la Klle monologuât, ausei tu 
héroïne de Corneille." 

aduloe et eiaX». j , „ 

r du ticUasiaw propriewire de, Oiett-1 A-rorr 1 

Oa revint >t it niait on. 
Annie, ravtillte ( l promettre u so 

miere fott I 
Avoh- apprle , „e , pa, „„ P M M „ A M , 

pHetble, pnr cette feltr, impn-n,. Je ï ^ 
Sieiise. elle lait BaJnleae.t m a o T i J î l t 
°oi> e f " m 0 " . ' • " 0 | ' "'* '» '•«lOllllê'eT 

néelt mat;o. et quand la voJta» .e fut olo - lannee de u e ont*îrvu al TOÎÏÏLI^' >" 
«née, qunnd on a entendit plu. crier le. rou.a ' cmmentV el que faS. , 4 ^ " 4 ' * • •»«< 
- • - le aalilE <Ui elleeja Smitneon rentra «en-

tafllleeprouvn unTin-
una nl4rii>U«»l,l,' a â n 
lie qu'il venait deqaii, 

illtnt -et 
frulier piaitlr i 

EMe en «ait iJ de et» iaaprecttiuaa. . . . ^ . 
un domett quo de l'hôtel , , « n u j i ï f * 
que le Ttcoète de S l -Aa i l*Koa» îa i i î IK W ; 
dune entrevue. «e«enwe,i va » , T w l r 

- Le «comler... 'alle«e«t»r 
Sur l'ordre de Uaa, le < ,=,,v„ ...,.„,. m D ^ n 

i d.ifc«(t 
•a »»r«lra 

__ « nifeH.y» 

latiUUTet.de
file:///euve
ro.tbb.mae
care-.Be
sent.it

